
Nora Wageners „E. Galaxien“:
vollendete Einsamkeit
Der Erzählband porträtiert drei Menschen
auf der Suche nach Sinn. Seite 22

Une si extrême attention
au 69e Festival d'Avignon

Thomas Ostermeier met en scène «Richard III»
de William Shakespeare. Page 23

Carnet cu l ture l
La musique gitane
d'hier et d'aujourd'hui
Wiltz. Ce soir à 20.45 heures les
«Seven Kings» interprètent sur la
scène en plein air du Château de
Wiltz les plus beaux titres du ré-
pertoire des «Gipsy Kings» et de
nouvelles compositions. Avec la
participation de Pablo Reyes,
membre fondateur des «Gipsy
Kings», les musiciens emmènent
le public à un voyage dans la mu-
sique gitane d'hier et d'au-
jourd'hui. Places à 40 et 30 euros
à la caisse du soir. Plus d'infos sur
www.festivalwiltz.lu.

D'Routkäppchen an de
Wolf mam Annick Sinner
Iechternach. Am Kader vum Projet
„Friture Henriette um Tour“ er-
zielt d'Annick Sinner muer Sonn-
deg, ëm 14.30 Auer op der Kier-
mesplaz „A Kack“ un Hand vu
selwer gebaute Figuren an Deko-
ren de Gebridder Grimm hiert
Mäerchen „Routkäppchen“.
D'Annick Sinner hëllt d'Kanner
vun 3 bis 7 Joer mat op eng Rees a
seng ganz eege Mäerchewelt.
D'Virstellung op lëtzebuergesch
dauert ronn 20 Minuten. Entrée:
10 a 6 Euro. Weider Infoen opp
www.maskenada.lu. uro.
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A «Neimënster»

Ondes sculpturales
et univers en boite

Daniel Bragoni et Jean-Pierre Gougeau sous les voûtes de l'abbaye

PAR NATHAL IE BECKER

Ondes de Pierre bleue, voile de
Marbre noir de Mazy, Bragonium en
travertin romain, trilogie de marbre
de blanc sont autant de sculptures
qui nous dévoilent la belle tech-
nique et la pensée de l'artiste italo-
luxembourgeois Daniel Bragoni. Un
univers artistique particulier à dé-
couvrir dans les salles voûtées de
«Neimënster», où il côtoie
actuellement les réalisations aux
allures de diorama de l'artiste
bruxellois Jean-Pierre Gougeau.

A la recherche de la forme sen-
sible, Bragoni œuvre sur la pierre
à la manière d'un Michel-Ange
contemporain. C'est à dire qu'il est
lié à son matériau par un pacte ta-
cite, celui de faire naître la forme
qui sommeille au cœur du bloc. En
découle des pièces tout en émo-
tion, tout en courbes, en ondes et
en musicalité pure.

Bragoni retient également des
grands maîtres de la Renaissance
Italienne, le souci de l'organisa-
tion spatiale propre à Léonard.
Ainsi, ses œuvres sont fruits de
l'acte sculptural mais également

d'une pensée, d'une philosophie en
aval. L'artiste a réuni son expé-
rience et sa spiritualité dans une
forme essentielle : Le bragonium.

Cette vague ondoyante, infinie,
juxtaposable, modulaire qu'il dé-
cline à l'envi dans toutes sortes de
pierres et en différentes dimen-
sions essentialise la ligne.

Il utilise l'émotion, le mou-
vement, il capte nos sens et notre

esprit dans chacune de ses œuvres.
Dans l'exposition, il est particu-
lièrement intéressant de décou-
vrir les dessins préparatoires de
l'artiste concernant l'Oeuvre dans
l'espace public. Bragoni s'interro-
ge sur l'environnement, recherche
l'harmonie, l'intégration parfaite.
En un mot, il désire livrer ses
pièces à l'espace et à notre regard
comme un don.

Doux parfum de la bourgeoisie

Son action artistique va vers la
connaissance du bonheur et cela
passe par le partage de son travail.
En trois salles, le sculpteur nous
dévoile toute la portée vitaliste de
son acte créateur. Bragoni nous
parle de sa perception du monde
et en quelque sorte, son combat
pour atteindre la forme pure qui
symbolise le parcours de l'homme
dans l'existence. Le choix de la
pierre n'est pas anodin. Ce maté-
riau est le plus pérenne qu'il soit
et sa durabilité attire le sculpteur
comme une once d'immortalité.

Dans les autres espaces s'off-
rent à nous dans la pénombre les
petites boites de l'artiste bruxel-
lois Jean-Pierre Gougeau.

Cet architecte de formation cons-
truit, à partir de matériaux de ré-
cupération, des univers à l'atmo-
sphère particulière. A nous de se
poser en voyeur et d'admirer ces
réalisations aux allures de diora-
ma nous dévoilant des intérieurs
qui tiennent autant de la mode art
déco que du steampunk que Jules
Verne n'aurait pas renié.

Dans ces salons dont exhale le
doux parfum de la bourgeoisie, vi-
des de présence humaine, une am-
biance latente, en suspens nous in-
terpelle. Pourquoi donc ce frigo a-
t-il des pattes griffus ? Pourquoi
deux pièces jumelles semblent
s'affronter dans un symbolique
combat fratricide et visuel.

L'artiste aime à leurrer notre
perception et nous entraîner sur le
chemin chaotique mais rafraîchis-
sant de la critique sociale. Louons
aussi la perfection de ces inté-
rieurs miniatures réalisés avec une
science digne des plus beaux ca-
binets de curiosité.

Jusqu'au 14 août dans les salles voûtées de «Nei-
mënster». Ouvert du lundi au vendredi de 8 à 19
heures; les samedis et dimanches de 10 à 18
heures.

Le travail de Bragoni nous fait part de son combat pour atteindre la forme pure qui symbolise le parcours de l'homme dans l'existence.

Avec ses petites boîtes, Jean-Pierre
Gougeau aime à leurrer notre per-
ception. (PHOTOS: ANOUK ANTONY)

Un aire de Martinique
dans le Grund
Luxembourg. Dans le cadre du
festival OMNI 2015 le jeune pia-
niste-compositeur français d'ori-
gine martiniquaise Chassol se
produira mardi 14 juillet à 22
heures à «Neimënster». Lors de
ce concert il présentera «Big
Sun», son 4e album, avec lequel il
pulvérise les clichés, les codes et
les catégories musicales et entraî-
ne le public dans un étrange
voyage organisé, une expérience
des sens inclassable, une expé-
rience humaine chaleureuse et
déconcertante. Chassol fait partie
du panel de huit musiciens qui
ont été sélectionnés par la ci-
néaste franco-luxembourgeoise
Béryl Koltz pour son documen-
taire «Soundhunters». Le prix du
ticket est de 20 euros. Réserva-
tions par tél. 26 20 52 444 ou
www.neimenster.lu.


